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L~ secheres30 de l'ete 1976 dans 1c bassin

ostrcicole da :.:arenncs-oleron:aspects hydrobiologiques

par

~,I. HEP.AL, J.P. BE.'t:I.THO.:IE, 'D~ RAZET et J. GARNIER *

PXS~.$ : Les consequences de Ia secheresoe et In canicule da l'ete 1976 sont
rapportees. Une analyse des corrcspondances permet de distin~~er 5 grands
secteurs : La eharcnte, In Seudre, 10 nord, sud et centra du bassin qui ont
chacun des caracteristiques hydrologiques ct pr~toplanctoniqucsdifferentes.
La Charente et In Seudre sont particulicrement eutrophes et apportent dc eran
des quantites da nitrates, phosphates et silicates. L'eutrophisation da Ia
Seudre ost analYGee ainsi que les ~ortalit6s d'huttres qui cn ont decoule.
La reproduction et le captucc du naisoain sont ~is en relation avec l'hydrolo
·gie da chaque sccteur •

ABSTRACT:Conoequencca cf drought and canicule d~ring the summer of 1976 are
reIatcd. An analysis of corresponda~ces ullow as to mark out fiva main dis 
tricts : Charente, Seudre , north, oouth and center of thc bassin, each of
them with distinctive hydroloeica1 ~~d phytoplanktonic characteristic8. Thc
rivers Charente und Seudre are particular,y eutrophie und any craut quantities
of nitrutes,phosphates und silicates. ~trophic evaluation of thc river Seudre
i8 studied, as weIl as oyster mortalities that resulted. Reproduction and
settlement of spat oystcrs are rclated to the hydrology cf euch district.

La partie mathematique a ete traitce au centre da calcul !.S.T.P.~I. de Nantes.
Noua remcrcions I·!. CADIOU et r.ELAPORTE pour l'aide qu lils nous ont apportee•
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Lo bassin da :brer~en-olcron ast 1e plus vaste sccteur ostreieole

fran9nis (4 800 hn de pares eoneedes) et 1e plus prcuuctif (~O 060 a
50 000 tonneo d'huitres vendues annuellement). L'importaace da ce stock

d'huitre rend 10 milieu particuliere~ent scnnible au moindre deccquilibre,

qu'il soit p:r:evoq'.le par une parasitose (CO;:lPS et co11 1976) ou par de

mauvaises eonclitions hydroloeiques. e'est pour eette raison que noua 6ui

vons roeulierement les factours pydroloei~las qui influent directement cur

les ~~llusques et sur la biomasse phyioplanctonique. Cette derniere est

plus partieulicrement etudice afin da eonnaltrc Ia nourriture de Crassostrea

gir~as •

Noua presentons dana cette note les resultats de l'ete 1976 qui a .

vu ~~e secheresse ct une canicule exceptionncllos. Apres avoir brievement

rappele los conditions meteoroloGiques reneontr~cs nous etudierons les

conditionu hydiologiguQs.de l'enoemble du bassin, l'6volution da l'eutrophi

sation en Zeudre et los consequcnces dc ces conditiono particulieres our

Ia reproduetion et sur 10 comportcment des ha!tres Crassostrea eiens •

:,leteorolo,cde

Lo e1imat aquitanien cotier est un climat maritime doux et h~~ide

avec une periode seche ~oino aeeentuce qua sur 1e pourtour mediterruncen.

Il ast peu different du cEmut sud breten (:Ef=..Th\L ct EEl! 1916) mais les

etes sont plus marq~cs avec une l~~iore crue ct une chaleur seche. Los

moycnncs annuelles sur 25. ans de netre station da La Tremb1ade s'etablissent

a 7t)4:urJ peur 130 p1uviometrie ct a 12°1 pour la tamporaturc; cee! earacterise

les climats da type euryoediterraneen avec des valeurs da temperature

comprises entre 12° et 14° ci des precipitations entre 150~m et 800mm •
L'annee 1916 a ete marquee dans cette region normalement humide par un fort

deficit pluviometrique. La plupart des mois de Ifhivcr 1975-1976, du prin

temps 1976 et du d6but de l'ete sent caracterises par une pluviometrie

fortement dcficitaire (voir tableau nOl en annexe n01) pour Ia station de

La Tremblade. Par suite a 130 fois du manque de pluio et d'une evapotranspi

ration aceeloree surtout en mai, juin et ju~llet, d~e a un degre hygrome

trique faible et ades tempcratures trcs elevees, le deficit s'est accentue.

En effet en JUln le nombre de jours ou 10. temp0rature maxim31e u atteint

a~ moins 30°C est de Ifordre du quintuple da la normale. L'evaporation

est alors da 142mm. Les tempcratares moyenncs les plus elevees ont cte
atteintca fin juin avcc un rna.xi:n".lm da 36°2 10 28.

•••J•••
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En juillet, 1n secheresse persiste et e'est surtout durant les trois pre

mieren scmaines que 1es temperatures ont ct6 les plue fortes. I.c't:1ois

dtnoQt a ete ch~ud, bien ensoleil18jtn fin de ~ois les pluics or~~euscs

sont frequentes. La periode ie oechercsse persistwlte n ete intcrrompue,

tout debut septembre par '.me periode pluvieuse lco temperatures restent

alore frütchen. Correlativement 100 dubits d'etiaee des flc~ves ont ete

particulieremcnt bas : 6 n 10 m3/S pour la Charente u Saint Savinicn ct

o a Im3/S pour la Zaudre a S~ujon.

;rethodes

1 0 ) Prelövements

Apres les tres fortes chaleurs da fin juin, debut juillet noua

avons effectue un bilan hydrobiolor~~ue du bassin de :~arennes-Olcron le

6 1a 7 et 9 jui11et. 15 stations ont ete prospectces Bur 1e fond ct cn sur

face (carte nOl en nnnexc 3). Chaque station est etudieeen demi-eycle de

marcee soit 3 a 4 fois par jour. Les resultats presentcs concenlent 94
prelevements. L'estuaire da la Seudre a ete plus p~~ticu1icrement suivi

dans 1e temps. Les stations sont reparties d'amont en aval Bur la carte

n° 2 (en annexe J) •

2°) E.ar~~etres abiotique!

La. temperuture da l'oau ost releve au dixiemc avec un thermornetre

a rcnvcrnement. Lee ~alinites sont cffectuccs par la m6thode chimiquo de

JACOBSElJ ct KNlJDSEN.

L'oxygene dissous est dose par la methode da HINKI..ER

L'arrmoniaque ost fixe i~r.cdiatcmont sur 1e bateau co~~e pour l'oxy

gene et ast dose par la methode manuc11b de KOROLEFF. Le~ sels mineraux

sont congelt13 a~ec une r;outte de chloro~forme et filtres sur 0,45 }l 'i les

dosages sont effactucs ultorieuremcnt.

Les nitrites sont doses par In. methode manuelle de SHlrffl modifiee

par ll.:JDSClllIEIJER ct R03INSOn, les nitrates sont determines par ln. methode

manuelle de· IilORRIS et RlLEY modifiee par WOOD, Al'.1S'l'RONG et RICRARD. Les

phosphates sont dases par Ia methode manuelle de NL~PHEY et RlLEY modifice

par ROBINSON et ~IOMPSON et le~ silicates par In methode manuelle de

aULLIN et HILEY modifiEie par STRICKLAND.

••• j •••
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110us avons dose les proteinen p~rtic~laircc selon la methode de

LO~~Yt l'A T P selon l~ methode dc I~~BO~BE, la chlorophylle a et les pi~cntz

par la muthode de LOP..EHZSl~" Le poids d.u se::>tcn ct 1a tranoparcnce de 1 'cau

avec un disque de SECCHI ont eie r.lesurco a. chaque station. Le detail de ces

differentes methodes Cl ctc developpc dans HE1AL et co11 1977. La phytoplnnc

ton formole ä 4% est decantc dans des eprouvctteD de 1 1itre. La d.eter~ina

tion et 1e co:nptace s'effect1.lent sur une cellulc quadrillee et ctalonn6c

de type htSm.üiI:lctrique (B~?.THo;.:E 197"7).

Resultats

A - Ensemble du barosin cl,.. :·1arennes-Olcron

Noua uvons group~ los differentes otations ci les differents .prele

vements de chaque station en 5 secteu~~ : Charente, secteur nord oceanique,

contre du baosin, sud du bassin ct Seudre. Les resultats moycns sont groupes

dans 1e tableau n° 2 en annexe 3 ..

1°) Temperaturen, saHnites, oxypenes dissous

Les temperatures de l'eau sont nettemcnt plus e1evees d~~s les estu

aires 25°6 pour la Charonte et 22°7 pour Ia Seudre contre 21°5 pour les

eaux du bussin. Les faibles sulinites da Ia Charente n'atteignent pas Ia

station ), a causc du faible debit; Les salinites moyennes da Ia Scudre

restant cleveesj en effet, les faibles oalinitcs (27ßo) da la maree basse

concernent une masse d'eau trop faible qui est rapidcmcnt dispersea par les

eaux sursalees en proven~lce des claircs ostrüicoles. L'oxycene dissous,

en laGere sursaturation d~lS 1e nord du ba~oint presente un dcficit impor

tunt en Charente at cn Seudre (66 ct 70:~); ce deficit chronique est maximum

dans In reeion des faibles chlorinitus. Noua constatons par contra un leGer

doficit dans le contre du baGsin, et un deficit exceptionnel dans le sud

du bassin (65;0.

2°)}Jmmoniagues t nitrites ct nitratestPhosphates et

Silicates

Les deux fleuves apportent de grandcG quantites da nitrates 47~atg

11/1 pour In Charcnte et 4,9 ~atc Nil pour la Se~dre etde silicates 71patg

sill pour la Charente et 24 patg sill pour 10. Seudre. Les teneurs les

plus fortes an nitrite et en ar.Jl":loniaquc Bont situes daus les dcux cstuaires

et plus particulieremcnt cn Soudre avec 13,5 Ilatg Nil et 1,2 patg Nil.

Les eaux du bassin presentcnt des teneurs faibles en nitrates (1,5}et
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phosphates (0,6) caracteriotiques da cettc periole e~tivale. Les teneurs

en silices restant olevces 7,5 pate/I.

3°) ChloroFhylle a,pheonigmcnts, A T P ci proteines

Les valeurs les plus öleveeo da chlorophylle (3,3 p€/l ct 4.3 pe/I)
ct dIA T P (2.2 pg) correspondent aux sccteurs las plus riches en nitrates

ct phosphates : la Charente et Ia Seudre. Les phcopigments ont des valeurs

tres elevees, duns ces cstuaircs, ce qui montre la p~t importante des

matieres d6triti~~es. La chlorophylle active reprcsente seulement 20~ dc la

chlorophylle totale (HERJ.L ct ~.1977) les valeurs diA T P sont tros

fortes (2,2 pg/l) elles peuvcnt ötre dues a une interference avec In rnicro

flore ou avec les larveo d '.huitres.

Le nombre moyen da cellules au litre est eleve cn Charente

(24 300 cel./l) ei surtout en S~udra (92 500 cel./l). Ces valeurs sont dues

principalement au dcveloppement des chlorococcales (Euchlorophycees) qui

representent respectivc~ent 31 et 28 ~~du nombre totul de cellules. Les

diatomeen sont to~jours bien reprcsentees (50 n 70 ,~ du total). Les princi

paux cenres oboervcs oont !Iavicula not:.un::'.cnt cn Ch~ente ct en Seudre ,

Pleuro~~ma, BiddulEhia , Grnmmat~~ et Amphora principalemont dans 1e

bassin. A l'opposc des chlorococcalcs, les püridiniens ct notnmment

ProrocentrulU micn...'18 E?R se dcveloppent d.e fa<;on importante dans les eaux \.tc

melange du bassin et rcprcscnte Je 28 a 3,; ~.: du nombrc total de cel./1

(BERT_:O;.:S 1971).

5°) Relations entre les narametres;.;.;:.:::,;;;:;.;,;=.;;....;:;=;..;;...;::.=......;.;;;.:;.;=,.;;,;;.;;,.;;.

Noun avono etabli une matrice de correlation de BRAVAIS et p~~SOlr

ainsi qua la probabi1ite d'une correlation positive entre ces parametres

(tableau n03 en annexe 5). 11 apparait qua les peridiniens sont a l'oppose

des secteurs turbides riches en pheopiements, cn nitrates et en silicates

et que les chlorococcales sont oppos~eo aux peridiniens, car abondantes

dans les eaux estuariennes dessalecs riches en chlorophylle, ph6opigments,

nitrates, silicates et phosphates. Les diatomees ne semblent pas lices a
un quelconque par~T.etre,ce sont deo especes ubiquistes qui necossitcnt den

conditions hydrologiques moins marquees •

.../ ...
I
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6°) Analyse des correr::pond.?Jlces

11 ne saurait ctre queBtion d'cxposcr dans ccttc note ccite methode

d •analyse statistique de :lonnees r.::.llS rappeIons bricverr.ent qUß cc:tte methode

d'inertie maintennnt classique en ccolocie, a 6te duvcloppee sous La forme

d 'analyse en composontcs principales par !IO'PrELum 1933 et BENZ!::CRI 1973.

L'an:l1yse cn composantcs principalcG fd t intervenir une distance' qui

permet u'interprütcr les proximites existnnt entre les vari~bles en termes

de corre1ation. Cette analyse conniste u reduirc le nombre de di~onsions

de l'espace dens lesquellco sont projetcs les points observations, tout en

mimisunt la perte d' information. CCCl abouti t u choisir les a.xes principo.ux

qui represcntcnt 10. meillcure fieuration plane ponsiblc.

Eu app1iqua~t cettc anulyse dans 1e but d'cxpliquer 10. matrice de

corrolo.tion intcr-par,).l'll':tre que nO';.la o.vona d6ja pr~oentüet nous constatons

que dans 10 plan defini par les deux premiers a.~es (fig.l annexo neo)

l'a.xe 1 reprcsente 52,5 ~,L de l'axo 2 21,1;: coit a eux dcux 73,6 ,: de l'incr

tie de l'cnsemblo des points. Cette fieurc synthetise done tres bien 10.

situation hydrobiologique de cctto pu... lode •

On distinguc trois erands groupes: 1e preoicr conccrnant la Seudre

10 deuxicmc 10. Cho.rente, 10 troisieme len eaux oc6::tniqucs et les eaux du

contre du bassin. Les variables les plus contributives cur l'nxe 1 sont

l'oxygene, les salinitcs et a l'opposo 10 seston, 10. silice, les nitrates,

phosphates ct les phuopitments. Cet a.xe oppose les stations estuarieffiles

aux stations du bassin,l':lxe 2 oppose 10. Seudre a 10. Charcnte, coci etant

plus particulieremcnt du -au phytopl~~cton (nombre total de cellules) a
l'ammoniu9~ct aux nitrites.

, Dans 10 plan defini par leß axes 1 et 3 (fig. 2 cn annexe nD 7)

reprcsentant 63,8 %de l'inertie de l'ensemble des points, l'axe 1 oppose

toujours les stations estu~ricnncs aux stations du basoin; par contre,

Itaxe 3 oppose les ea~x du nord du bassin a celleu du sud du bassin, len

caux du clIDtre variant entre cca extremes.L'oxygene est 10. cause de cette

opposition. La composition floristique joue aussi ~~ role Gur cet axe :

diatomee peur 10 nord contra peridiniens pour le sud.

Les axes 1 et 4 (rie.) en ~lnexe nOS) reprcsentent encore 60% da

I'inertie de l'ensemble des points. L'axe 1 montre'toujours la m~me opposi

tion entre cstuaire et b~s3in, ta.ndis que l'nxc 4 separe les stations du

centra du b~ssin da cellos du nord et du sud. Eu plus de l'oxygene ce sont

leG teneurs en chlorophylle a et cn A T P qui cßntribuent principalement

a l'roca 4 •

.../ ...
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Cette analyse nOU3 ~ montrc lee curacterintiq~es des mUS3es d'e~u

cstuariennes, et scpare len difforcnts secte\1r'3 du bacsin. Les affini teo

floristiques de chaquc sectcur sont r~i~en evidence. Enfin cette analyse

noun a permio de confiri:ler les diff6rcnts eroupe::1cnts da stations <pe noun

avions empiriqucrnent rccroupes pour Ia presentation des resultats. Les

moycns de calculs (capacite da In. calculatrice)ne nous ont pas pcrmis da

traitcr ltense~ble des do~~cc3 (9t.) par une ~alyse en fonction de la maree t
ou en fonction des prelevements de surface ct de fond.

B - Evolution hvdrolo.daue de In. Seudre
., +",

Noua avons voulu mieux connattre les rainons de la deaoxygenation de

la Seudre ct du sud du bacsin, des fortes teneurs en ~moniaque et on nitritm

uinsi qua 1es trcs fo::-tes vulcurc de pheopicments rencontrccs lors de notre

campn.ene en Seudre. Il fn.ut r:J.ppeler on offet ql1c 1a ~eudrc est le principal

centre de captacc de l:J.rvcn da Crannostrea ~i~as du bassin de 11arennec

Olcron et qua ce ccntre uli:nenie umwi les sectours vendecn;:: et brctons. Dc

plus, ces 1arves cant tros sensiblen i1~~ tcne·~s cn nitrites en hydrocene

oulfureux (CADh'ELI. 1975).

Resultats

Du 9 jui11et au 18 acut, nous avons effectue 4 Gortias en Soudre en

suivont 1es paramctrcG suiV:l.'1ts : 02 t S;!of lj1 t ::OBO, :DCO au permanganate

!m/~+' N02-, N03, ro,~ ct Si 02 •

Les stations prospectccs ctnient situces cntre In. Greve ct 1u pape

terie de Beaumont cn n.r.Jont de Saujon ( voir carte n02). Notons 1n. presence

d 'un vannaee a S:lujon. Les rtSsal tatn Bant oxpril:;cs sous forme da eraphiques

en annexe 9. Parallelement u une production ~lgal0 anormaleiliont clevee,

manifestation In. plus appnrente du processus cutrophisant, on constatc un

descquilibre general des tencurs en nutrilitcs. On peut eiter par exelnple

a Saajon deo teneurs en nitrate superieures L 70 patr; Nil t des teneurs

en nitrites da I'ordre dc 6 )late Nil ct des tencars en phosphate pouvant

aller de 10 U 30 patr; N/l. Cet apport da sols mineraux ot do maticros orea

niqueo (Dr~ 5 supcrieure a 30 mc/I) ost principa1ement causa par l'aCglome

ration da Saujon et d'une m~~iere annexe p~r In papeterie da Beaumont. Lo

r81c du vunnaS'c da Saujon est qU:lsi ncglir,cable cn.r 1 'ccluse est non opcra

tionnelle. Eh effat l'eau des dc~~ aates de 1u varu1e possede les memos

resultrl.ts hydrologiques. L' a:ncmt da 1a Scudre pröcente les caracteristiques

.../...
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cl:lssiques d 'une eutrophisution : forte pullulation d 'ulCLtc:J (5 millions da

ce11ule p.r litre de chlorococculcs ,ce qui provoque une forte photonyntheEe

300 ~~d'02 l':lpr0G :nidi et 150 1e l:l:1tin i1.7h. Cet eXCt'::n l'oxYecnc'per:net

une r~duction procressive da In. mutiere orcxliq~e. ~ntre S:lujon et l'Eeuille

lu tcneur cn !UI
i
,+ aucmonte pour atteindre JO f:ltE' N :l.'11f.'loni:lcal /1. L'oxyd:::t

tion des nitri tes for;i1cs se p:::-oduit pbs r:lpidcment a eaUGe U. 'un milieu qui

recte conut&~T<cnt oxyd~~t cn ~~ont. Par31101cment, l'oxydJtion des mutieren

orcaniquen et des corps redueteur.c s 'effectue prorrcm:>ivement, ce qui impliq1.tc

une baione du taux d 'oxyc;ene ~lissous dc ';00 :: u Saujon, u 60 ~:. a 1 'Eguille.

En aval de l'Eeui11e, la ch.:irBe en matiere organique s'~~oinlrit et In tencur

en oX,Yl:;one dissous rcau~mcnte, n' uyant cependant jnrr.a.is et6 inferieure a
50 %de 1a saturation. Les DEO) passent alors de 35 mg/I a Saujon a 9 mg/1

a In Grevc.

Noua n'avons pu mettre cn evidcnce une phase de ~strophisation

dans cette eutrophisation mais il est fort probable qu'avant nos.c~~pagne8,

apres les fortes chalaurs du 26 au 30 juin, une dy:Jtrophisation se soit

produite avec depletion totale d'oXYc,Une dissous, cntrain3nt des fermenta

tions ~~a6robies, pullulation de bact~ries et dugaccmcnt dthydro$ene sulfu

reux. Ctest ce phcno~cne qui a du dcclencher Itabond~lte mortalite de pois

sons du 29-30 juin. Plusieurs ccntaines de ke dc poissonn morts ont ete
rctit'cs u Saujon. Ce phcno:n<mc est tres exceptionnel; il f\lt observe cn

19'~7 mais nvcc une ::1oindre n.:llpli tn:ie. Gette ann6e r:lcr.:e len rrrosses arJ.olillen

h 'out p3.S resiste, ce qui in:1ique que l'o:xyC'~me disoous a. du desccndre cn

dessous de 3 rr.e/1. (neuil 1ethul pour len anrruilles ~~~\L et~ 1975) •

CQnsequences ostreico~s

10 ) Mortulites dthultrcu adultes

- Eu S~udre:du ler uu 9 juillet, dans Ia haute Soudro de nombreuses

mortalitcs ont o.f'fccte de:J huitroo neon on 1975, oncoro fixces sur l:s col

lecteurs et sur les supports. Pin juin d6but juil1ct les collectoursuuraicn~

du etre rctir6s de Scudre m.:lin a pou pr~s b. moitio ctai t (meore en plaee.

La perte fut :lc .;5 " sur les pures los plus atteints m:::tis proehe de 20;~

dans 1a quasitotulite des autren scctcurs : 23 :L sur collecteur ardoisc ct

18 /~ eur collecteur coquille So.int Jacquos.

La Seudre,llvec ses (>/.lUX fortcrr.ent chClreces en matl0rcs orcaniques,

pauvren cn oxyecnc, riehes cn nitriten ne prescntuit pas un milieu favora.

ble et n caus6 10. r~ortalite dthuitres dcja fatiGuecs pur les fortes te~pür -

tures ct par leur stade ava.nce da maturation nexuel1e.

.../.. ~
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Dans 1e bassin

:Jes mortali tCD a::wcz faibles dc 1 'ordre dc 10 ~r. furcnt l3i.:;nn.ICe:J

d~~s 1e sud du bassin nur les puren dc Chevalier, da ÄQnson, a l'embouchure

de 1a Seudre Xus dc Loup, Earat t Bane da Ronce. Ces mortulites semblent

souvent dues a~xfortcs chaleurs <lUX quelles sont soumises 1es huitrcs n
marce basse. Le secteur dc ~aire a ctc plus particulicrcmcnt tauche : 10 a
80 %des huttres selon les sectcurs.

La mortalite scmbla duc ü un iren important tonnage d'huitres

provenant de cluircs (3 000 torilles) ; ces huitrcs fatieuees, venant d'un

milieu hypersale uux fortes te~p6ratures, nfont pas ~upporte un brusque

chaneement dc milieu. Les coefficients de ,Ilaree etant fo.ibles t il ne s 'est

pas produit de bras~aeo d'eau et la mortalite da ces huitrcs a provoque

une baisse dtoxygcne dis::Jous obsorvee.lors dc la campaGne, co.usant un debut

de renction en chatnc : aureole de mort~lite nutour des huttrcs de claires.

L'absence do lesions internes ou externes constatc~ par CO~PS

pormet dtn,nnocicr ces mortalitcs al~ mauvaises conditions du milieu.

20 ) Rcproduction dcs hu!tres

En SeU:lre

L'ctude de l'abond~~ce des larven s'effcctue par des peches au

filet, In methode a ~t6 dccrite par GP~S et~ 1911. Noua avons vu qua

co milieu fortemcnt pcrtur~e no.r les rcjets urbains et industriels prescnte,

lors de conditions atf.lOsphoriques anormales, un milieu peu favor~ble a
In reproduction et fixation des huttreo a causa des fortes salinitcs ren

contrees, des faibles teneurs cn oxyccne dissouo, et da 1a teneur en H.)S...
surtout lorsque lton conna!t 10. faible rCDist~ce des larves d'huitres a
des variations meme faibles de ces p~rmnetres. Ceci explique ~te les emis

sions J~ 30 juin , du ß julIlet et du 15 juillet n'ont pu cvoluer correcte

ment : peu dthuttrcs sc flont fixecß en ~~ont sur les collecteurs; en aval

de La Tremblade queques huttrca (5 par collecteur) se sont fixces a cette

periode.

Des le retour n la normalo, apres les pluies vers 1e 15 septembre

i1 s'est produit dans 1e bas da la Seudre une nouvelle fixation tres impor

tante ( 20 individus par ~~~ do collecteur ) •

.../...
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Dans 10 nord d.u basein.... III'.-~"

Une seule emiosion assez imporbnte 0 ete dett)ctee entre le ß ct 10

11 juillet. Ello a evolu6 tras rapidcmcnt (3 800 grosses l11rv~S 10 22 juillct)

en rais~~ des oeilleur6s calli1ition~ da d6vcloppe~ent apportees par 108 ~~ux

oceaniques. Ces fixations ont donnu plus da 200 indiviiu3 en Illoyenne par pie1,l

et pras de 900 individus par kilo da collecteurn en coquillcs d 'hu!trelJ•.

if1 Cparente

Uno emission da la ~tme ~portance a eta dJtect~e 10 20 jui11et ces·
. )

larves, probablemcnt eQises entre 1e 12 et 1e 15 juillat so sont deve1op~)es

dans da bonnes conditions : 3 ;00 grosses a la Moucliare et 4 800 grozses

aux ralles.

En r9sumo 18 fixation da'1u l'8!lSemble du b:lS3ln de farennes-oleron

est moyenne, interieure 8 celle obt~r.uo en 1971, 1973 et 1975 mL\ia mailleure

qu I en 1972 et 1974. Les salinites elcveea rencontrees voisi....le& da 34% Xl I O!lt

pas e:llp~cMea l' evolution deo larves do C,rassostn...a r.jg,a.1. car leo tempernturos

sont restees ~~perieurcs a 2120. 11 faut rcmurquer que dans 1es ~~ees da s6che

resse 1n Seudre niest pas un bcn secteur pour la rcprodaction dc~ hultres ta~t

a causa des fortes salinites qua llon y rencontre, qu'a cu~~e ce 1 l absence

d Inrrivee importanta d IC·:'U douce por...'1ettant une meil1eu:ro dilution da pollutions

orgDniqueo. 11 faut signaler qu~ In reise <".n fonotionnement da 1:1. station d fCpU_

ration. <1e 1a station d' epu.I'<ltion da 1a villa da Saujon et 1a. repr.ration da

llecluse doit ~01iorer assez rapide~ent l'etat de In Seudre rrdia 10 problem~

du manquo dlarrivee d'eau douce persistcra•

gONQ.L.UsrCN

L' etude dos consequcnccs da 10. secherasse dans 10 ba.cn.in da ~1~n!lcs

Oleron a perois da mettro en evidcnco qua :

12) le bassin peut atre divise on 5 grands sooteurs 8SSCZ

homogenes ot bien individualises. Ceci noua pCI~ettra da~ormais da na suivra

qua chacun de ces secteurs •

22) l*imporUulce de 1a Charente et da 18 Seudre dans l'bydro

logio du bassin aVcc un fort apport de nit~test silicates et phosphates~

32) 1e relc nan neglige~bl0 du tripten cis en 8vid~~ce par

1e faible pourc~~tega da chlorophylles actives, les fortes taneurs cu pheopig

menta et leB rilpports eleves proteines/chlorophylles.

.../ ....
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4°) Les relations phytoplancton hydrologie montrent que

Prorocentrurn micans correspond alL~ eaux eaux salees du bassin pe~ riches

cn sels mineraux tandis que les cr~orocoocales abondent da~s les caux estu

ariennes. Les diatomees sont presentent d&~s I'ensemble du b<~sin •

5°) Les mortalitfn d'huitres sont restees faib1eß malgre

les conditions'meteorologiques cxceptio~~elles, exeptees en Seuurc a cause

da l'eutrophisation da ce sccteur.

60 ) La Seudre, lors des annces seches est un mauvaia

secteur pour 10 captage des huitres a cause principalement de I'absence

d'apport d'eau douce.

Ii faut enfin sicnaler que le basDin da l'larennec-Gleron malere le3

apports deo dcux flauves Charcnte ct Seudre et malc;re sa forte population

d'huttre, est ~~ sectcur encore en equilibre et en relative bor~e sante car

ces conditions meteoroloGiqaes exceptionnclles ne nous ont pas permis da

rencontrer de f~ctc\lrs limi t.:mts pour 1 'ecoeysteme tels quc blooms d 'eaux

rouges, distrophisation ct fortes ~ortalites de bivulves •••
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I

I I,
Temperature Tempercl.ture cc.::.rt 0. Iphlviomctrie

t

pluviorm:H;ri: !

t II ; moyennc 1976 1a rnoyer..n~-+ r-loyenne I 1976

~
, I,

- I
i

II Janvier 6.2 5.6 - 0 .. 6

I
80.9 23.0

,

I Fevrier G 1 7.2 + 0.9 70 4601
.~

;.jars I 8.0 8.4 + 0.4 59.5 7C.. l

I
Avril

, ll.O 11.2 + C.2 .~ L~. 3 29.2I
I

a 14.3 . 15.2 04- 0.9 54.3 .... <)
f .....

.ruin 17.8 21.0 + " ":l 3::.1 15 .. 2J."-_.-
Juillet 19.8 20.7 + 0·9 35.3 13.1._--

hont 19.8 21.1 + 1 .. 3 61.8 '~9.6--
Scpternbre 16•.:; 16~0 - O~4 88.2 103.6

Odobre 11.9 1).6 + 1.7 66.9 120.4

Novcmbre 8.0 1.6 - 0.4 110 .. 2 1(.8.. 0

:::'ccembre 5.8 5.8 0 60.5 92.. 1,

-- . .,---_._- _.~-~- -"-_._.--,-,-,,_.~.._~ , ~.,,--.."

_. .. ._.'. ~-, '-' -. .

_lee 12.. 1 12.8 + 8,1 764 731.6

•

Tableau n° 1 Observations meteoroloeiques de 1a station
I .. S.T.P.:,l. de La Trernblade

moyelmes etablies sur les annoes 1951-1976

Annexe 1
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Cl'.\I'3.rente 5ucteur nord Bassin centre I

I

stations 1-2 Stations 3-4-5 Stations 6-7- i
8-9,-10 1

i

Nombre de I
I

prelevelilents J2 18 32

o ~ 66,1.5 105.8 86.7
2

S }b ... 19.; 33.5 34.0

TEen 2C 25.6 21.4 21.6

N".t14 an pa-tg N/l 3.6 0.6 4..3

N02 an fUltg Nil 0.7 0.3 0.3

0
3

en )latg Nil 47.7 1.7 1.. 5

SI en }1atg sill 71.4 5.5 7.5
.

PO4 an }latg p/1 10.0 0.4 0.6

CRL A e.ll rr.g/l 3.3 1.6 1.8

plID) an mg/I 12.7 1.6 1.6

A T P en pg/l 2.22 1 Q'''' 0.61• .1';

PROT an rr,g/1 2.79 2.93 1.63

pm an cell!1 24·319 10.094 34.172

DUT en~ 66 70 60

PERl ~?l i~ 1 20 28

CllLORO an ~~ 37 10 12

SF~""'TON en ~/1 805 14..3 41.8

tr~piU"ence en CI: 65 6"1:7 •• c:;"
,;i :> .,c..

-

A-4

Bassin S"J.d Seudre
Station!..l 11- Stations
12-1J 14 - 15

____a_

20 11

65.5 70.7

33.2 33.9

21.6 22.7

1.2 13.5

0.3 1..2

0.9 4.9

5.1 24.;

0.4 2.4

1.. 3 4.3

1.9 16.6

0:"(3 2.24

2.. 05 4.68

: 20 542 92.462

51 60

34 12

15 28

11.3 4.303

125 176

Tab1e.au N2 2 : Moyenne des I'<.~sultats
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CHlA o/1~4
................ • ••••• b ................. ................

1., ................. • •••••• .0 ••• • ••••••••• • ••• t .................... ~ ........ ....... ................ ............................... ........ ~ ....... ...............

"1
......... ....... ......... ........,....... .................. .................. ................ ................ •••••••• .. ................

PHEO 0, Si-?> 0,551
............... ........ ............... ................ ................. ....... ", ....... ................ ........ ............................. ........ ....... ....... ................ ................ ...... ... ....... ......................... ........-......

""'-
................. ........ ................ ................. .............. ••••• 0. ••••••••• ................ ........ ............. ~................. ......... ........ ....... ................ ................. .........~.:.~.~.~.~:~ ................ ......... ..............
"-

................
ATP

................... ..............
O,LtCJ3l O/2.b1 0/625 A ,............... ................

.... , ................ ............................. ....... ,.......
HYT "- •• ft ••••• .......

P O/2.~g O/lr~b 0/6"10 0/1'10 .-1, •••••••• ............... ............... •••••••
!.. ._•.'~' tI •• • • • ••••

DIAT O/,Ob Q01f> "-
-o,OYt O/4Lt2.. 0;060 {

" "-. ........ ............... ............... , ....... a •••••••• ................
PERl -0;109 "'O/?J52 -O;:ß(, -qS86 -O/~~ -q,i3 1. ••••••• ............... ............... ;. ....... ........ ..................

••••••• .............. .......................... ........ ~....................... ............... •••••••••••••• :e, ••••••........ .. ~ ..............
- ... "' .. - ................ ~.............. •••••• 4 •••••••• .................

-0,)56 '{
................ ................ .......;........ •••••••

CHlORO 0,131 q{)2..1 O/b~?> O/3b8 ~216 "0,132
............... ................. ••••••••••••••• ......................... ............... •• 4 •••• I •••••••• ·.......

"I ................. ............... ....... ~........ .......................... ................. .......~........ .......
q-\~g _'1440 ".1

....... " ...... ................ .......... ..... -. ..
O2 - qSS') ... ~2bb' ..... O/StG~qOO9 -~ tr39 Q,351

.............. ......... ~ ..... •••••••• •••••••.................. ................ ........ ......................... .................. •••••••• ., ••••• 9

" .. ............ ............... ......... •••••••

qS?1 ....... -1- ..."...-i"······· ........
S _ q92Cr _0/102- -~S5j - C}1(,1 0/0'5 0/0'15 _q,(,3g 0,519 •••••••••••••••• •••••••........ "....... •••••••••••••• ........ •••••••

" ........ •••••••• •••••••
NU 4 q3ltCJ 0JSBO 0/691 °ß4~ q063 -q293 0/253 ......... 1..

.......
q,3;6 -O/t3b 0/001-

........
•••••••

...... ..............
~J 02 0,5"9 qS59 O,~19 0/52."1 0/8=12. O;"Zo - q,GZ1 0;531- -q!r93 .. <),2.52 °/9~1 "1. .

.......

OJ02S ".{
,....... .......

N03 0/302 0,222 Ojb'30 0/2<,1- -0045 "'9033 -~6Lt2. O/~6g ""'0/555 -0/)18 0/192 •••••••• ........... ., .... .......
'I "- •••••••• ........

•••••••• .......
0,696 "-

-.-.-.-........
81°2 o/3{!j 0/2':>0 q142 0/301 O/BO ... qo31 .. q,fh3 -q~{,g lIIIO/gbO 0/251 0/483 o/~(.:l Ä

••• e ••••..... " ...•
"'

•••••••..........
P04 0/ S'4~ O/I\~S OJb1S 0/1(,4 0/032 -qob9 ,..,

,0,64°I-O/(,4S -O,~gS O/~<. ? O/3bO O/9bG O/~~1
"'.... qSg -1-,

Tableau nQ 3 :

m:=..~
c::::J

i.btrice da correlations inter para~etres de Bravais ct Pearson
Probabilite pour qutil y ait une corrolation'lignificative~~ 99~
Probabilite pour qu'il y ait une corr61ation :significiltive)a 95%
Frobabilite pour qu'il y ait une corrclation non significative • Annexe n° 5
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